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Si le point ci-dessous est blanc : 

Vous avez cotisé pour 2014. Merci 
pour votre confiance. 

 
Si le point ci-dessous est rouge : 

Vous N’avez PAS encore cotisé pour 
2014 ! Merci de réparer cet oubli ! 

                                  

 
 
virez, dès aujourd’hui, votre cotisation 2014 de 

16,00 € sur le compte 

 

0 0 0 – 0 3 9 3 6 8 6 – 6 0 

IBAN : BE73 0000 3936 8660 

BIC : BPOTBEB1 

 

du Cercle Mil Res Liège 
Rue Saint Laurent, 79 

4000 LIEGE 

 

Communication : Cotisation 2014, Nom, Grade et 

N° Mat 

Pour rester membre du Cercle, 

Pour être informé des activités, 

Parce que simplement vous êtes… 

… Militaire de Réserve 
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Réservistes attention ! 
 

Vous êtes RESPONSABLES 
de votre carrière et de votre dossier. 

L’ASE en est uniquement gestionnaire. 

Prenez les devants ! Rencontrez vos gestionnaires, 
rendez-vous aux drinks d’unité, aux fastes, répondez 

à leurs demandes. 

En bref, montrez-vous ! 

1934-2014 
80ème anniversaire du Cercle 

Monument Interalliés 
Liège-Cointe 

Samedi 22 mars 2014 
16h30 
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Depuis quelques années, au printemps, le Cercle organise une 

grande opération Armée – Nation. 

Nous accueillons pendant deux jours 
(du samedi matin au dimanche midi) 

un mouvement de jeunesse et nous 
lui proposons un apprentissage prati-
que de la lecture des cartes, le same-

di, et quelques activités militaires de 
team building le dimanche matin ; la 

nuit se passant sur le terrain. 

 

 

 

 

 

 

 

Pour encadrer cette activité nous avons besoins de quel-

ques coaches, serez-vous des nôtres ? 

Programme 

Samedi 26 avril 2014 :  

1030 Hr – RV à Banneux et briefing 

1100 Hr – départ du dropping 

1100 Hr > 1700 Hr dropping jusqu’à la plaine militaire de Creppe 

à Spa 

1700 Hr – activités à charge de la troupe 

Dimanche 27 avril 2014 : 

0800 Hr > 1200 Hr : activités de team building (premiers soins,  

brancardage, survie, évaluation des distances, etc... ) 

Samedi et dimanche 26 et 27 avril 2014 
Dropping des jeunes – Appel à des coaches ! 
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Le dropping 

Départ > arrivée : Banneux > plaine militaire de Creppe à Spa 

Distance à vol d’oiseau : +/- 8 km 

Groupes de maximum 4 jeunes + encadrant scout + 1 coach mili-

taire de réserve par groupe 

Diverses techniques de lecture de cartes : azimut, gisement, qua-

drillage, coordonnées, changement de carte, etc... 

Pour vous inscrire ou obtenir encore plus de précisions : contactez 

par mail le S3 du Cercle, le Commandant Lambert L’HOEST  

l.lhoest@swing.be 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

mailto:l.lhoest@swing.be
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Sur invitation du président de l’Union Royale des Officiers de Re-

serve de Belgique, le Lieutenant Colonel d’Aviation Jean Plasschaert, 
une importante délégation de notre Cercle s’est rendue, le mercredi 4 

décembre 2013, au repas de corps de notre association mère, au club 

Prince Albert à Bruxelles. 

La délégation du Cercle Royal des Militaires de Réserve de la Pro-

vince de Liège 

Premier rang : Major Michel Bynens, Madame L’Hoest, Madame 

Henniquiau, Madame Vanden Eynde. 

Deuxième rang : Colonel Dominique Di Duca, Madame Di Duca, 

Commandant Lambert L’Hoest, Colonel Philippe Rousseau, Commandant 

Serge Henniquiau, Lieutenant Colonel Francis Vanden Eynde. 

Repas de Corps de l’URNOR – 04 Dec 13 

Cdt Hre Serge HENNIQUIAU 

Vice-Président  
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Le propos principal de ce repas de corps, pour les liégeois, n’était 

pas tant la participation aux agapes (toutes proportions gardées) que de 
profiter de cette belle occasion pour fêter, comme il se doit, le Président 

National de l’URNOR. 

En effet, le Lieutenant Colonel d’Aviation Jean Plasschaert est sor-
ti de la réserve active le 31 décembre 2013 et cèdera son mandat de 
Président National le samedi 29 mars 2014 à l’occasion de l’assemblée 

générale statutaire de l’URNOR. 

Lors de nos diverses réunions de Comité, à Liège, nous nous som-
mes penchés sur le problème ; il fallait être à la fois festif, significatif et 

humoristique. Plus d’une proposition a germé et enfin, notre président, 

Dominique Di Duca, a retenu celle qui lui paraissait la plus originale. 

A l’issue du repas de corps de 
l’URNOR, nous allions remettre au Pré-

sident National une marionnette de 

Tchantchès. 

Pourquoi ? 

Parce que notre Président Natio-

nal, sous certains aspects, réunit à la 
fois, mais remit en lumière, les mêmes 
qualités et défauts que notre petit per-

sonnage folklorique. 

« Tchantchès incarne l’esprit 
frondeur des Liégeois qui, à l’époque 

de sa création (milieu du XIX
e siècle), 

venait de bouter les Hollandais dehors 
peu après qu’ils aient fait de même 

avec les Princes-Evêques : il n’est pas 
impressionné par les titres et les cou-
ronnes, il est courageux et déterminé 

(tièsse di hoye), assoiffé de liberté 

mais aussi sensible à la gloriole. » 

La remise de la marionnette devait se faire après un petit laïus, 

bilingue, wallon – français (en plein Bruxelles !!), le Président de Liège 
désigna le Commandant Serge Henniquiau pour la composition des tex-

tes et la recherche du petit personnage. 

Vous allez ici découvrir les deux textes, je demande beaucoup 
d’indulgence pour le texte en wallon ; si le Commandant Serge Henni-
quiau maîtrise convenablement le parler wallon … l’écriture est plus ar-

due !! 

 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Li%C3%A8ge
http://fr.wikipedia.org/wiki/XIXe_si%C3%A8cle
http://fr.wikipedia.org/wiki/Pays-Bas
http://fr.wikipedia.org/wiki/Liste_des_princes-%C3%A9v%C3%AAques_de_Li%C3%A8ge
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Bimané Colonel, 

Binamé nosse dames è ca-

marådes, 

Et vos tos binamé vî coû, 

N’a kêke meûs, nos Prési-
den, Dominique Di Duca, nos di-

hait qui Djean, on li verrai plu lon-
tins, i n’alait foû del URNOR pos 
pansion. Ma, i n’a tant des tins 

qu’on li fréquente qu’on pourrait 

bin li fê on p'tit cadô. 

 

I z ont åhèye les Présidens, 
i z ont l’îdèye et twé fa tûzer à fé 

on bê ovrèdj. 

J’esteu sol quê des marcat-

chous à Lîdje et d’ji ravis Tchant-
chès. Qui n’a ti disse ti, t’a l’air bin 

sondjeu. Awé dij, dji deu fê on 
cadô à on camaråde qui va pos 

pansion, ma dji n sé nin qwè. 

 

Chout bin, di Tchantchès : 
« on cadô, cest au pô li mirwer dil 

agayon, qui es ti ? » 

 
« Ah c’es ine saquî, qu’èsse 

so on bon posse, bråve, travaileu, 

on pô maketé, il es si lontins avou 
nos qu’on sai pu qwand ca a ata-

ker » 

« c’es tou com mi, dja on 
bon posse, dji conseil l’ampèreûr 
Charlemagne, dji seu bråve et on 

pô maketé ». 

Ti sai qwè, ti n’a qua alé al 
botike di Lîdje, È Fèronstrèye, ti 

va atch'ter on marionète di mi. Si 

sera on bê cadô ca il es com mi !  

Lîdje, 4 décimbe 2013 

Cher Colonel, 

Mesdames et chers camara-

des, 

et vous tous, 

Il y a quelques mois, notre 
Président, Dominique Di Duca, 

nous disait que Jean, on ne le ver-
rait plus longtemps, il allait quitter 
l’URNOR pour sa pension. Mais, il y 

a tant de temps qu’on le connait, 
qu’on devrait lui offrir un petit ca-

deau. 

C’est facile pour les Prési-
dents, ils ont une idée et toi tu 

dois trouver la solution. 

J’étais sur le quai des pê-

cheurs à Liège et je vois Tchant-
chès. Qu’as-tu dit-il, tu as l’air 

bien pensif. Oui, dis-je, je dois 
offrir un cadeau à un ami qui part 
à la pension, mais je ne sais quoi 

choisir. 

Ecoute bien, dit Tchant-
chès : « un cadeau, c’est un peu 

comme le miroir de la personne à 

qui tu le donnes, qui est-il ? » 

« Ah c’est quelqu’un d’im-
portant, qui a un haut poste, déci-

dé, travailleur, opiniâtre, il a l’air 

de faire partie de nos habitudes» 

«  C’est tout comme moi, j’ai 

un bon poste, je conseille l’empe-
reur Charlemagne, je suis décidé 

et opiniâtre». 

Tu sais quoi, tu vas à la 

boutique de Liège, rue Féronstrée, 
tu vas acheter ma marionnette. Ce 

sera un beau cadeau, puisqu’il est 

comme moi !  

Liège, 4 décembre 2013 
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Afin de ne pas rester ignorant… 

Origine folklorique de la marionnette liégeoise  

Au début du XIX
e siècle, on attribua souvent de manière erronée 

l'origine de la marionnette liégeoise à un Sicilien (en réalité Toscan) 
nommé Conti qui établit en Outremeuse un théâtre de marionnettes de 

type sicilien ou marionnettes à tringle unique en 1854. Cette fausse pa-
ternité vit le jour après la guerre 40 donnant vérité à un roman 
de Dieudonné Salme : « Li Houlot » car nul ne sait réellement d'où pro-

viennent ces marionnettes. Ce qui est certain c'est que d'après d'autres 
écrits on retrouve des traces des marionnettes liégeoises avant l'arrivée 

de ce fameux Conti. Certains journalistes, ayant enquêté sur le sujet 
tels que Alexis Deitz ou Auguste Hock, parlent d'un premier théâtre sé-
dentaire avec ce type de marionnettes en 1826 dans le quartier d'Outre-

meuse. 

Au programme de ces théâtres on y jouait tous les écrits populai-
res du XIX

e siècle. En particulier les romans de chevalerie de la 

« collection Bleue » des éditions Larousse, mettant le plus souvent en 
prose, les chansons de geste du Moyen Âge liées au 
preux Charlemagne. Dans les entre-scènes intervenait un personnage 

que l’on avait nommé Tchantchès. Le public liégeois, surtout dans les 
milieux ouvriers, réclama à corps et à cris tant et si bien que de l’entre-
scène il entra dans les scènes et devint contemporain de Charlemagne. 

Et comme à l’époque certains romantiques voulaient absolument faire 
naître Charlemagne en région liégeoise, Tchantchès n’eut vraiment pas 

à se déplacer beaucoup pour rencontrer le grand personnage. 

Le Lieutenant Colonel Plasschaert, Président National de l’Union 
Royale Nationale des Officiers de Réserve de Belgique, très touché par 
le petit cadeau que nous lui avons remis, et en plus par l’atmosphère 

créée autour de la manifestation, nous a gratifiés d’une très gentille let-
tre par laquelle il remercie pour – comme il le dit – « la surprise … et 

surtout quelle agréable surprise ». 

Ci-après vous allez découvrir le fac-similé de cette missive.  

http://fr.wikipedia.org/wiki/XIXe_si%C3%A8cle
http://fr.wikipedia.org/wiki/Li%C3%A8ge
http://fr.wikipedia.org/wiki/Sicile
http://fr.wikipedia.org/wiki/Toscane
http://fr.wikipedia.org/wiki/Outremeuse
http://fr.wikipedia.org/wiki/1854
http://fr.wikipedia.org/wiki/Deuxi%C3%A8me_Guerre_mondiale
http://fr.wikipedia.org/w/index.php?title=Dieudonn%C3%A9_Salme&action=edit&redlink=1
http://fr.wikipedia.org/wiki/1826
http://fr.wikipedia.org/wiki/%C3%89ditions_Larousse
http://fr.wikipedia.org/wiki/Chansons_de_geste
http://fr.wikipedia.org/wiki/Moyen_%C3%82ge
http://fr.wikipedia.org/wiki/Charlemagne
http://fr.wikipedia.org/wiki/Romantisme
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 En fin de soirée, notre membre LtCol Francis VANDEN EYNDE – 

arrivé en fin de mandat - remit la trésorerie de la Confédération Inter-
nationale des Officiers Médicaux de Réserve (CIOMR) au Col Dominique 

DI DUCA. 
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Le pont de l’Atlas V 

(A), à Liège, est bien 
connu ; il relie du Sud au 

Nord le quartier de Droixhe 
au quartier Saint Léonard, à 
l’extrémité Est du centre de 

la ville face à l’entrée du 

Canal Albert.   

La raison de son ap-
pellation est moins connue, 

nous allons vous la raconter 

… 

Le point de départ : 

Au début de la pre-

mière guerre mondiale, de nombreux jeunes hommes franchirent la 
frontière hollandaise pour se soustraire aux contraintes de l’occupant. 

Certains rejoignirent les combattants en France, d’autres se rendirent 

en Angleterre. 

L’histoire : 

L’Atlas V (Atlas Cinq) était le nom d’un remorqueur qui fut blindé 
par des résistants commandés par le docteur Jules Hentjens. Dans la 

nuit du 3 au 4 janvier 1917, le bateau, avec 107 personnes à son bord, 
appareilla du quai de Coronmeuse à Liège, força les barrages des trou-

pes allemandes sur la Meuse et put rejoindre 30 kilomètres plus loin 
vers l’aval les environs de Maastricht, aux Pays-Bas qui étaient neutres 

à cette époque. 

L’Atlas V appareilla vers minuit au départ de Coronmeuse, sur la 

rive gauche au nord de la ville. Il se laissa porter par le courant, passant 
sans encombre les localités peuplées de Herstal et de Jupille. Le bateau 
ne fut découvert qu’à son passage à hauteur d’Argenteau / Hermalle-

sous-Argenteau, et poursuivi par un auto-canot. Ce dernier sombra 
dans son sillage. L’Atlas V fut alors lancé à 45 km/h, et essuya un feu 

nourri tout le long du parcours, éclairé par de puissants projecteurs. 
Plus loin, le remorqueur éventra le pont-rails de service en aval de Visé, 
puis arracha la chaîne et les fils électrifiés qui barraient le fleuve. Il cou-

la un ponton armé de mitrailleuses et échappa à une intense fusillade. Il 

100e anniversaire de la Grande Guerre  – L’histoire de l’Atlas V 

Cdt Hre Serge HENNIQUIAU 

Vice-Président  

http://obelix-mbm.skynetblogs.be/wiki/Remorqueur
http://obelix-mbm.skynetblogs.be/wiki/R%C3%83%C2%A9sistance_(politique)
http://obelix-mbm.skynetblogs.be/w/index.php?title=Jules_Hentjens&action=edit
http://obelix-mbm.skynetblogs.be/wiki/1917
http://obelix-mbm.skynetblogs.be/wiki/Meuse_(fleuve)
http://obelix-mbm.skynetblogs.be/wiki/Maastricht
http://obelix-mbm.skynetblogs.be/wiki/Pays-Bas
http://fr.wikipedia.org/wiki/Coronmeuse
http://fr.wikipedia.org/wiki/Herstal
http://fr.wikipedia.org/wiki/Jupille-sur-Meuse
http://fr.wikipedia.org/wiki/Argenteau
http://fr.wikipedia.org/wiki/Vis%C3%A9
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aborda la rive droite de la Meuse à Eisden aux Pays-Bas (en face d’Eben

-Emael) vers une heure du matin, au son de La Brabançonne et drapeau 

belge au vent. 

Le bateau fut récupéré par son propriétaire et rapatrié à Liège 4 

jours plus tard. 

La famille de Jules Hentjens, suspecte de complicité dans l’éva-

sion, fut arrêtée et condamnée à de lourdes peines de prison. 

Le bateau a donné son nom à l’un des ponts de Liège, au nord de 
la ville, à proximité du lieu d’embarquement du 3 janvier 1917 : le pont 

Atlas V. 

L’épopée fut l’objet de nombreux récits. Deux films lui furent 
consacrés, en 1925 (muet) et en 1937 (parlant). Leur production et leur 

distribution restèrent essentiellement locale. 

Le mémorial actuel : 

 

Un mémorial sur le pont rappelle le fait. 

 

 

 

 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Meuse_(fleuve)
http://fr.wikipedia.org/wiki/Eisden
http://fr.wikipedia.org/wiki/Pays-Bas
http://fr.wikipedia.org/wiki/%C3%89ben-%C3%89mael
http://fr.wikipedia.org/wiki/%C3%89ben-%C3%89mael
http://fr.wikipedia.org/wiki/La_Braban%C3%A7onne
http://fr.wikipedia.org/wiki/Li%C3%A8ge
http://fr.wikipedia.org/wiki/Li%C3%A8ge
http://fr.wikipedia.org/wiki/Pont_Atlas
http://fr.wikipedia.org/wiki/Pont_Atlas
http://fr.wikipedia.org/wiki/1925
http://fr.wikipedia.org/wiki/1937
http://fr.wikipedia.org/wiki/Pont_Atlas#M.C3.A9morial
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Le Capitaine du bateau :  

Jules Hentjens est né le 13 février 

1883 à Herstal, quai du Bassin dans la mai-

son Delaveux.  

Son père était maître-batelier. 

En 1916, il a 33 ans, est marié et pè-

re de trois enfants. Déjà, dans le milieu des 
affréteurs et des pilotes de Meuse, il est 
réputé pour son audace, son endurance et 

la hardiesse de ses idées. 

Il mourut le 2 août 1938 à l'âge de 55 

ans. 

 

Le bateau :  

L’Atlas V, remorqueur, appartenait à la firme Gilman : 5 m50 de 

large, 23 m 50 de longueur, 3 m 50 de hauteur de soute et 35 CV de 

force motrice. 

L’Atlas V nécessitant des réparations importantes et de longues 

durées quitte le port de Renory (Angleur) et est amarré en amont de 
l’écluse Sainte-Foy. Les Allemands paieront les frais pour la remise à 

neuf du bateau soit une somme de 8.500 Fr (de l’époque).  
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La cloche du bateau : 

Sur le site du sanctuaire marial de Banneux, une petite cloche est 

suspendue au mur d'angle de l'enclos St-Joseph, situé à droite et légè-
rement en retrait de la maison Beco. En regardant de plus près, on peut 

lire sur une face : ATLAS IV - Gilman Frères - Liege - Belgique et, sur 

l'autre face : CHAUDOIR F LEO (II) 1781. 

C'est qu'elle en aurait à raconter cette petite cloche d'une hauteur 
de 50cm et d'un diamètre de 47cm. Elle a été fondue en 1781 par les 

ateliers Chaudoir et placée dans la petite chapelle de Mery, près d'Es-
neux. Elle y scanda pendant plus d'un siècle les événements de la vie du 

petit village. Lorsqu'une plus grande église est construite, elle est ven-
due pour financer l'achat d'une plus grande cloche. En 1908, c'est la 
société liégeoise d'affrétage Gilman qui l'achète, pour la placer sur un 

de ses remorqueurs, l'Atlas IV d'abord (d'où la gravure sur la cloche) et 
sur l'Atlas V ensuite. C'est sur ce dernier qu'elle va vivre une aventure 

extraordinaire. 

 

Et encore … 

Dans la Gazette de Liège du 5 janvier 1922, le jeune 

Georges Simenon a écrit un article relatant l'aventure 

de l'Atlas V. 
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 Après le camp de Lehnin (où la 2Fus était venue il y a près de dix 

ans), c’est à Altengrabow que notre glorieux Bataillon (NDLR : le 
12/13Li) prenait ses quartiers pour deux semaines à proximité de Berlin 

(+ 110 Kms). Nos sous-unités ont pu réaliser une période d’exercices 
dans une ambiance automnale où, n’ayons pas peur des mots, nous 
avons été gratifiés par des conditions météorologiques très favorables : 

Le terrain est sablonneux et se situe à une altitude moyenne de 100m, 
il est couvert de taillis, de pinèdes et de landes dégagées. Il offre une 
possibilité d’exercice sur plus de 7.000 hectares. Les installations du 

camp permettent l’accueil de 550 soldats en logements en dur et 600 
soldats en bivouac. L’éventail des moyens d’infanterie légère peut y être 

utilisé. 

La gestion des camps de ce côté de l’Allemagne a été revue en 
2004 et, dès 2007, le camp perdait son indépendance pour devenir un 
élément du commandement des camps d’entraînement militaire de 

Klietz. Aujourd’hui, seuls 11 soldats sont encore en activité pour la ges-
tion du camp (1-6-4), les stands et l’infrastructure sont principalement 

gérés par des civils. 

La première idée que l’on se fait de ce camp (forcément la stèle 

« Stalag XIa » à l’entrée et les anciens bâtiments typiques alignés) : 
Camp de prisonniers de la Seconde Guerre Mondiale et camp d’entraîne-

ment de l’Armée Rouge. Ce n’est là que l’ébauche de l’histoire contem-

poraine d’un camp chargé d’histoire. 

En fait, dès le début du XIXème siècle, de grands mouvements de 
troupes (stationnement, préparation, mise en place) avaient lieu dans 

les plaines du Jerichowsland et particulièrement aux alentours du village 
de Gloine. Gloine, petit village datant du XIIème siècle était  installé sur 

Le camp d’entraînement d’Altengrabow (GER)  

Maj (R) Jean-François DOHOGNE 
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le ruisseau dont il prit le nom. Il se trouvait entre autres sur un des 

axes de communication important de cette partie de la Prusse 
(Magdebourg-Potsdam entre autres). Son église était utile pour l’orien-

tation de marche des troupes à l’époque napoléonienne. 

La nouvelle organisation de l’état (et donc de la Défense) sous 
l’Empereur GuillaumeII (le Kaiser), mît à jour la nécessité de disposer 
de lieux d’entraînement et de formation des troupes militaires. C’est 
après de grandes manœuvres en cette fin du XIXème siècle (dans le 

courant 1893, le 26ème Régiment d’Infanterie exécutait des exercices de 

tirs à balles réelles dans les plaines de Gloine), que le Reich allemand 
décidait de l’achat des terrains et de l’établissement de ce qui allait de-
venir le camp d’entraînement et de formation militaire d’Altengrabow. 

Les derniers habitants civils quittèrent le village de Gloine en 1896. 
Quittant le XIXème siècle, le camp connaissait ses heures de fastes avec 

entre autres, la visite du Kaiser le 22 août 1899 (et les années suivan-

tes). 

Lorsque survient le 1er conflit mondial, 
le camp sert à l’organisation et la pré-

paration finale des troupes divisionnai-
res avant leur envoi au front. On y tes-

te aussi de nouvelles armes et métho-
des de combat. Hors des limites du 
camp, un camp de prisonnier multina-

tional est ouvert (on y comptera jus-
qu’à 12.000 prisonniers de nations di-

verses – entre autres des Belges). 

Après l’Armistice, la place devient un 
centre de rencontre disparate : Démo-
bilisation et vente des surplus de ma-

tériel y prennent place. La mise en ap-
plication du Traité de Versailles verra le 
camp accueillir des réfugiés sans abri 

des provinces de l’Est (1.500 person-
nes). Les activités militaires ne repren-

dront qu’à partir de 1921. 

Début des années 30, une école de 
sport pour les troupes spéciales (SA – 
Sturmabteilung) et, à l’extérieur du 

camp, un camp de formation de la Hi-
tlerjugend sont ouverts. Le camp œu-

vre particulièrement à l’entraînement 
et l’encadrement des unités sur véhicu-

les blindés. 
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Dès  1939, un camp de travail est mis en place afin de fournir la 
main-d’œuvre nécessaire pour les fabriques de munitions à proximité et 

un camp de prisonniers est à nouveau ouvert (d’abord pour les Polonais 

– on y comptera plus de 60.000 prisonniers de guerre au 1er janvier 
1945). Le 13 avril 1945, le camp est libéré par la 83ème Division d’Infan-
terie US. Dans la foulée, il sera occupé par l’Armée russe et verra tran-

siter les prisonniers de guerre russes.  

A partir de 1946, Alten-
grabow devient garnison sovié-

tique (artillerie – infanterie – 
unités de défense). En 1955, y 
sont installés un régiment de la 

garde blindée soviétique ainsi 
qu’un bataillon d’écolage des 

blindés. Dès 1974, c’est la 10è-

me Division de garde blindée 
soviétique qui y stationne. Cel-

le-ci sera rejointe en 1983 par 
la 36ème Brigade missile. Au 
plus fort de son occupation par 

les troupes de l’URSS, le camp 
comptera jusqu’à 40.000 sol-

dats. 

A partir de 1991, la ré-
unification allemande est réali-
sée et le retrait des troupes 

soviétiques commence. Celui-ci 
sera complètement terminé en 

1994. Ce n’est qu’en 1999 que 
le Camp d’Altengrabow vibrera 
sous les premières salves des 

tirs d’entraînement des blindés 
allemands (Leopard2). Mais suite à un accident tragique en 2000, un 

nettoyage conséquent du camp aura lieu en 2003 et 2004. 

Le camp tient son nom du moulin d’Altengrabow (Altengrabower 
Mühle) où le commandement du camp prit ses quartiers dès 1895. Le 
village de Gloine (370 habitants en 1895) ne vit plus que dans les sou-

venirs lointains (alors que toute ses installations bâties auront bien servi 

l’effort militaire allemand). 

 

Bibliographie : Chronique du camp de Walter Sens édition 1933 

« Altengrabow, tief im Sande » - Notes chronologiques (post 1990) du 

personnel militaire du camp. 
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Rendez-vous : Place Saint Barthélemy, devant l’entrée de la col-

légiale Saint Barthélemy le vendredi 9 mai 2014 à 19 Hr. 

Parking aisé aux alentours : derrière l’espace St Léonard. 

Votre guide : Serge Henniquiau qui déjà l’an dernier vous a fait 

goûter aux alentours du Palais des Princes- Evêques. 

Durée de la visite : +/- 1 Hr 30 

Rue Hors château et ses impasses 

Parallèle à la rue Feronstrée, la rue Hors château est certaine-

ment une des plus belles allées de Liège. 

De magnifiques demeures du 17ème et 18ème siècles côtoient im-
passes et petites maisons bancales. La beauté des unes contraste avec 

le charme des autres. 

Pour ce qui est des nobles maisons de maître, vous vous arrête-
rez aux N° 63 et 65 de la fin des 17ème, au n°13 (Hôtel de Stockem de 
Heers) du début 18ème, aux n° 15 (Hôtel de Grady), n° 40 (Hôtel de la 

Cour de Londres), n° 72 et 128 de fin 18ème bien que toutes les façades 

de la rue méritent votre attention. 

A mi-chemin, la fontaine est signée Del Cour. 

Vendredi 9 mai : visite guidée de la rue Hors-Château à Liège 

Cdt Hre Serge HENNIQUIAU 

Vice-Président 
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Les impasses quant à elles sont à découvrir les unes après les 

autres dans le respect des habitants. Une attention toute particulière 

sera portée à la cour Saint-Antoine entièrement rénovée. 

La rue Hors-Château ne vous a pas encore dévoilé toutes ses ri-

chesses. L’église Saint Barthélémy est à deux pas. Saint-Antoine, l’égli-
se des Rédemptoristes, l’ancienne église du couvent des frères mineurs 

s’y sont également installées. 

Le musée de la Vie Wallonne et celui de l’Art Religieux et de l’Art 

Mosan complètent le tableau. 

Cerise sur le gâteau, la rue Hors Château est située au pied de 

la montagne de Bueren et des superbes Coteaux de la Citadelle. 

A l’issue de la visite possibilité de souper ensemble …. Pla-

ce du marché. 

Inscription : 

Préciser le nombre de personne (épouses et enfants sont les très 

bien venus) 

AVANT le 6 mai 2014 

•   Via le courrier de BPost (Cercle Royal Mil Res Prov Liège, rue 
Saint-Laurent, 79 – 4000 Liège 

•   Via notre site web : www.crmrlg.be  
•   Via un courriel à : crmrlg@skynet.be  
•   Via un SMS au N° 0475 / 45 51 93 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Illumination de la Collégiale Saint-Bathélemy lors de la soirée des co-

teaux de la Citadelle le 5 octobre 2013 
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Voulez- vous y participer ? (avec votre compagne éventuelle-

ment) 

Depuis 2008, le cercle parraine la tombe d’un militaire américain 

tombé de la « Bataille du Saillant Nord » (hiver 1944/1945). 

Nous avons choisi un militaire décédé 

en mars qui est le mois anniversaire 
de la fondation du Cercle, avec une 
date aussi rapprochée que possible du 

18. 

Cecil N. Brooks – Staff-Sergeant, 

U.S. Army - Matricule 39463997  

291ème Régiment d’Infanterie, 75ème 

Division d’Infanterie - Etat d’origine : 
Idaho — Décédé le 13 mars 1945 – 
Décorations: Bronze Star Medal, Purple 

Heart. 

Situation de la tombe : quartier C - 
rangée 1 - tombe 5 -Cimetière améri-

cain des Ardennes – Neupré (Neuville-

en-Condroz) – Belgique 

La journée du souvenir (Memorial Day) 
en mémoire des 76 890 soldats améri-

cains ayant versé leur sang durant la 
Bataille du Saillant Nord en 1944-1945 

se déroule au cimetière de Neupré, 

chaque année au mois de mai. 

 

Cette année elle aura lieu le samedi 24 mai 2014 à 10 Hr 

Depuis le parrainage de la tombe du Sergent Brooks, une délé-

gation du Cercle y participe chaque année.  

Tenues : militaire (service-dress tenue de ville) ou complet ves-

ton civil. 

Samedi 24 mai : Memorial Day – Neuville-en-Condroz 

 



CRMRLg — Le Ban — Mars 2014 25 

Places : des places assises sont réservées pour les membres du 

Cercle. 

RV : à l’entrée du cimetière de la Neuville-en-Condroz à 9 heures 

30. (RN63). 

Parking : larges possibilités de parking le long de la grand-route. 

S’inscrire avant le 10 mai 2014 

Par Tf au 0475/45.51.93 

Par SMS au 0475/45.51.93 

Par @ : crmrlg@skynet.be 

Sur le site du Cercle : www.crmrlg.be 

Par bpost : Cercle Royal des Mil Res Prov Liège –Qu Med Lt Jonc-

ker,  Rue Saint Laurent, 79 – 4000 Liège. 

Le Cimetière Américain des Ardennes est situé au sud-est de la 
commune de Neupré, à environ 19 kilomètres au sud-ouest de Liège. 

L'entrée du cimetière se trouve sur la Route N-63 qui relie Liège à Mar-

che et Dinant. 

Programme de la cérémonie 

 Ouverture. 

 Reconnaissance aux anciens combattants, aux proches et parrains/

marraines qui ont adopté des tombes de soldats. 

 Survol du cimetière par les avions de l'Armée de l'Air des USA. 

 Hommage rendu par les Forces armées des États-Unis. 

 Hommage rendu de la communauté de Neupré. 

 Hommage rendu par le gouvernement des États-Unis. 

 Hymnes nationaux US et belge chantés par les enfants de l'école 

de Rotheux. 

 Dépôt de gerbes. 

 Salves. 

 Sonnerie aux Morts. 

 La Bénédiction. 

 Hymnes nationaux des États-Unis d'Amérique et du Royaume de 

Belgique. 

mailto:crmrlg@skynet.be
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Le cimetière de LA NEUVILLE-EN-CONDROZ 

Le cimetière américain des Ardennes est le dernier lieu de repos 

de 5328 militaires. Ils sont originaires de presque tous les états de 
l'Union ainsi que du District de Columbia, Canada, Danemark, France, 

Allemagne, Irlande, Philippines, Royaume Uni et les Antilles britanni-
ques. Parmi les tombes, 22 sont le lieu de repos de 11 paires de frères 
enterrés côte-à-côte. 792 tombes sont marqués d'une croix ou on peut 

lire « Ici repose seulement connu de Dieu, un camarade mort au com-
bat. » Sur le mur des disparus figurent les noms de 462 militaires dont 

les corps n'ont jamais été récupérés. 

Parce que le cimetière a servi de point central d'identification pen-
dant et après la guerre, les hommes qui y sont enterrés ont été tués en 
Europe et en Méditerranée. Il y a même une sépulture d'un soldat tué à 

Guadalcanal dans le Pacifique. Trois cinquièmes des sépultures appar-

tiennent à des aviateurs abattus au-dessus de l'Europe. 

En 1945 la première cérémonie du Mémorial Day est organisée 

par le personnel du cimetière, une cérémonie simple à laquelle le maire 
de Neuville-en-Condroz, Jean Gony, était invité. Suite à cette initiative, 
le bourgmestre décide d'organiser dans le futur une cérémonie plus offi-

cielle et l'année suivante, en mai 1946 avec la participation des enfants 
des écoles locales, les associations d'Anciens Combattants et des Fonc-
tionnaires de la ville, la première cérémonie officielle du Mémorial Day 

se déroule dans le Cimetière Américain des Ardennes. 

Aujourd'hui encore, la cérémonie au cimetière continue de jouir 
de l'appui de la communauté de Neuville-en-Condroz. Depuis 2009, des 

élèves inscrits à un programme d'immersion de langue anglaise à Ro-
theux chantent l'hymne National américain lors de la cérémonie. Le 
maire actuel, Arthur Cortis, organise une brève cérémonie dans laquelle 

des gerbes sont déposées au monument aux morts de Neupré et une 
réception pour les invités de marque américains et belges. Au cours des 

années, les membres de la famille royale belge ont occasionnellement 
assisté à la cérémonie, pour ne citer le Prince Phillipe en 2004 et la Prin-

cesse Astrid en 2010.  

Sans doute l'aspect le plus touchant de la cérémonie est la pré-

sence de vétérans américains et belges de la guerre. Bien que leur 
nombre diminue chaque année, ils sont le testament vivant de ce que 

les cérémonies représentent. Mais aussi la présence des familles: veu-
ves, frères, sœurs, neveux, nièces, petits-enfants et surtout les enfants 

qui pour certains n'ont jamais connu leur père. Le souvenir des disparus 

est mis à l'honneur. 
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Une partie de la délégation du Cercle présente 

au Memorial Day de 2013 

Vous retrouverez toutes les informations 

utiles aux Réservistes à l’adresse : 

www.crmrlg.be 

Et nous restons joignables à l’adresse : 

crmrlg@skynet.be 
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Jusqu’à présent, nous avons organisé des tirs pour les dames et 

pour les messieurs, mais séparément les uns des autres.  

Innovation, intégration !!! 

Le mercredi 28 mai prochain à 17h30, madame et monsieur se 

présenteront ensemble au stand de tir de la rue Fond des Tawes. 

Un tirage au sort (par ½ carte à jouer) aura lieu, ainsi, nous for-

merons des couples tireuse/tireur. 

Et ensuite … que dans la bonne humeur et la détente les meilleurs 

gagnent.  

Attention : il y aura une petite cérémonie « protocolaire » de re-

mise de prix.  

Où ? : Club de Tir de la Police liégeoise, sis à Liège, rue Fond des 

Tawes 49, soit face au n° 102 (pour les GPS). 

Ce que nous fournissons :  

Armes et munitions (.22) – pas d’armes personnelles. 

Les moniteurs – pas de présence d’accompagnant sur le pas de 

tir. 

Les tirs :  

10 cartouches d’apprentissage (avec moniteur de tir). 

Mercredi 28 mai : Tir en binôme  
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10 cartouches de tir avec résultats enregistrés. 

10 cartouches pour la partie éliminatoire du concours de tir.  

Tenue :  

Adaptée au tir pour les dames. 

Militaire, si possible, pour les messieurs. 

Inscriptions : Paiement vaut inscription (AVANT le 15 mai 

2014). 

5 € par tireuse ou tireur 10 € par couple  

IBAN : BE73 0000 3936 8660 - BIC : BPOTBEB1 

De Cercle Mil Res Liège – Rue Saint-Laurent, 79 – 4000 LIEGE 

Communication : Tir du 28/05/2014 + nom de madame (jeune 

fille) + nom de monsieur. 

De 17hr 30 à 21 hr 30, les installations d’accueil sont ouvertes à 
tous ainsi que le bar, interdiction de consommer des boissons alcooli-

sées pour les tireurs avant d'avoir accès au pas de tir. 

Fin des activités : au plus tard 21 hr 30. 
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Comme de coutume notre cock-

tail annuel aura lieu le vendredi 
27 juin. Depuis quelques années 

déjà, nous couplons cette mani-
festation à une visite ; cette an-
née c’est encore le cas puisque le 

cocktail aura lieu au Fort de Lan-

tin. 

Pratiquement : 

Programme :  

 19 Hr : Visite guidée du Fort et 

du musée. 

 +/- 20 Hr : Cocktail. 

Parking : ad libitum sur le site. 

Bienvenue : aux militaires de Réserve et leur compagnes.  

Tenues :  

Pour les Mil Res :  

Service-dress tenue de ville (par préférence). 

Complet veston. 

Pour les dames : tenue de ville. 

Participation : Il y a moyen de participer au cocktail en dehors de 

la visite. 

Le Fort de Lantin est l'un des douze forts établis pour la défense 

de Liège, en Belgique à la fin du 19ème siècle à l'initiative du général bel-
ge Henri Alexis Brialmont. Contrairement aux ouvrages français de 

l'époque (voir Séré de Rivières), le fort a été construit presque exclusi-
vement en béton (non armé), matériau largement méconnu. Le fort fut 
lourdement bombardé par l'artillerie allemande lors de la bataille de Liè-

ge en août 1914. Il ne fut pas réarmé comme les autres forts liégeois et 

conserve donc ses caractéristiques d'origine. 

Vendredi 27 juin : Cocktail annuel du CRMRLg — Fort de Lantin 

 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Lantin
http://fr.wikipedia.org/wiki/Position_fortifi%C3%A9e_de_Li%C3%A8ge
http://fr.wikipedia.org/wiki/Position_fortifi%C3%A9e_de_Li%C3%A8ge
http://fr.wikipedia.org/wiki/Belgique
http://fr.wikipedia.org/wiki/XIXe_si%C3%A8cle
http://fr.wikipedia.org/wiki/Henri_Alexis_Brialmont
http://fr.wikipedia.org/wiki/Syst%C3%A8me_S%C3%A9r%C3%A9_de_Rivi%C3%A8res
http://fr.wikipedia.org/wiki/Bataille_de_Li%C3%A8ge
http://fr.wikipedia.org/wiki/Bataille_de_Li%C3%A8ge
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Le fort de Lantin est situé à 7 km au nord-ouest du centre 

de Liège. 

Le fort a la forme d'un triangle isocèle dont la base mesu-
re 200 m de long et les côtés 225 m. Un fossé profond de 6 m et large 

de 8 m entoure le fort. L'armement principal est concentré sur le massif 
central. Les fossés étaient défendus en enfilade par des canons 
de 57 mm disposés dans des casemates dans le mur 

de contrescarpe. C'est un des plus petits forts de la position fortifiée de 

Liège. 

Exception faite du fort de Loncin, les forts belges possédaient peu 

de provisions pour subvenir à l'intendance quotidienne d'une garnison 
en temps de guerre. De plus, les latrines, douches, cuisine, morgue se 
trouvaient dans la contrescarpe, une position intenable au combat. Cela 

aura d'importantes conséquences sur la capacité des forts à soutenir un 
assaut se prolongeant. La zone de service était placée directement en 
face des baraquements, qui s'ouvraient sur le fossé à l'arrière du fort 

(en direction de Liège) avec une protection moindre que les 2 fossés 
latéraux. L'arrière des forts Brialmont était plus légèrement défendu 

pour faciliter une recapture par les forces armées belges. On trouvait 
aussi sur ce côté les baraquements et les communs, le fossé arrière 
permettant l'éclairage naturel et la ventilation. Au combat, les tirs d'ar-

tillerie rendaient le fossé intenable et les allemands ayant pu passer en-

tre les forts purent les attaquer par l'arrière. 

FORT DE LANTIN (A) Rue de Villers 1, 4450 Lantin ‎ 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Li%C3%A8ge
http://fr.wikipedia.org/wiki/Contrescarpe
http://fr.wikipedia.org/wiki/Fort_de_Loncin
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Cercle Royal des Militaires de Réserve 

de la Province de Liège 

Quartier Médecin-Lieutenant JONCKER 

Rue Saint-Laurent, 79 – 4000 Liège 

GSM : 0475/45.51.93 –  Fax : 04/220.84.95 

www.crmrlg.be – e-mail : crmrlg@skynet.be 

 

 

 

PERMANENCES AU CERCLE 

 

Lundi  de 09h00 à 11h00 

Mercredi de 09h00 à 11h00 

Vendredi de 09h00 à 11h00 

 

 

 

COMPTE BANCAIRE 

 

Compte général (cotisations, activités) : 000-0393686-60 

IBAN : BE73 0000 3936 8660 - BIC : BPOTBEB1 
 

Cotisation annuelle : 16 € 

 

 

 

QUELQUES ADRESSES UTILES 

 
URNOR : Rue des Petits Carmes, 24 – 1000 Bruxelles – 02/501.23.38 

URNSOR : Rue des Petits Carmes, 24 – 1000 Bruxelles – 02/501.23.37 
HRG-C/Res : Quartier Reine Astrid — Rue Bruyn, 1— 1120 Bruxelles 

EM Prov Liège : Qu Med.-Lt Joncker – Rue Saint-Laurent, 79 – 4000 Liège 
COMOPSLAND G1/Res : Qu reine Elisabeth – 1140 Bruxelles – 02/701.13.27 

COMOPSAIR Bur Res : Qu Reine Elisabeth – 1140 Bruxelles – 02/701.66.63 

COMOPSNAV : Qu Billet – 8310 Brugge –  050/36.79.33 
COMOPSMED : Qu Reine Elisabeth – 1140 Bruxelles – 02/701.30.60 

Mil Shop (4Bn Log) : Camp Roi Albert – 6900 Marche – 084/32.63.77 
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